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1.2 £/rana ; nYrès ce mut ismec«z, épouse de

Nous faisons savoir à ses Amis que Messire Jovdn est à la

derniere extrénité.

NOU VE LL ES fl ELI1GIE US ES .
nohn î

-On, écrit <le oni•e:
"ier, 1 i novembre, uti grand banquet a mi lieu dans la. salle du

tléaâtre Alberti. Le peuple rornmii aian t voulu fèter à st manire lt
prise dle possession de Pie IX ; et pur cPlébrer p;u- nn :u-te.le cordiale

hospituilité l'u uration! d rè:uc de son bien:aimn souverain, il avait
ou la puenséc d'otri r un grand dilier au sujets pontificaux que t cir-

consttnce du possesso avat att irs dle toutes les provinces de PEUtat.
La nomubre des coniives 1'elevat . plus de tille. Cette imposante
réuiioî au ét reirgnablc autant par lé bon ordre.qui y a costainrmnent
rgni, que n:îri'enthouiiaimn et les lrquens Avils qui ont tc:até cri

Plionîneur de liauiguste poti'e
.Jusque' In cette manifestuton publique n'avait rien que de louable

et de parfcaitemet couvnabl'e. Mais après îo festin qui est prolon-

gé Irt avaut duns lu sUr tqupe' lques ttes se sont échaiffacs ; oit a

pris ombr:re d'u n grand bal que lpritne Borghlse donnait ce même
voir "à Paristoeratie rontaine : on a trouvé mauvais qu'une fête aristo-

cr;ttirpie qpui dev:it, disai-on. réunir beaucoup de personnes ruit iavo-
rabl- au uveau gouvernemnent; vint effacer l'éclat Clune fi-te îý pu-
laire où'les sen'ttiitns d':itnour et d vénération pour Pil IX dta:ict
:inimunes. La dessis. qelqdas groupes, composés de jeunes gen.s

exal tés, sjonit p rtés sous ies finttres du palais Borglhse; et bientôt.
le bruit des luies de lamtue est parvenit juîtsque2 dans les sadon et a.
domnutu m uenitilt Ut1 't le Os de la. inu.sique du hal. Tustement aiigóé
dtuime insuiltc qtiil était si loin d'a voir méritée, le prinec Borghèse a
cu cep us l e lm esprit du laissr Ptiber dllo-m me cctte efisr.

v'esceneit de q1îulqutes atourdis ; et I'irdre en eßPt na pts-tardé à se
rùtahir. Tous les hann tes gens. tons ls véritables unis du nouveau
gouve'reinît dcqdóore dle parcilles scénes qiti tic peuvent que conttris-

ter le nohlît caT:tr de Pu I ' et ajour de nouveaux embu ras a cux
qui sont inséprables des -grands projets de réorne qo'it prépare dans
sa haute slgesse, 1ar lu lcher t ses sujets et la traquHAllité ntutre
de sus I at..

_b PnA:SCE.
-Voici une o lietue vente imuéco à Saint-Denis pour diManche et

lundi cin Prose d vommi-tnis.te-priseur:
"ssemens îitanciens rois de France recttuillis lors île la violat ion

dis tombeaux du Saint-Diiis, savoir : ossernets de Pépin-]e-BrE-
Philippe i Il dit le H-lardi. et.Jean i-istaît, fils de saint Loulis ; in main

de Louis XI 1L cheveux doMurcwrit, de Proveue, mnorceu de robe de
Aladaime Loutise tic Franîce. fillc de Louis X V. Crice de-l'ahbé Ser.''

-A iefois les homeins riches le prélats, les grand, eigneirs et les rois
se Plaisaient à conlburàTóleion des eglises et des mntitelres.- ion-
nant le terain sur lcquel un dvait élever les prine ux
édifices. Ce liuble exemple ne' irotve plus rmalheireuset de nos

jours, qute le bien rare imitaturs n iiitiariirçons-int)ti., avec plhuî'ir i 'tn

iimrte du bien, I Beneni anuci naire et memlire du uon dii ron-
disementidA ins. ienat de tAire don a In comiune de Beuîricourt d'une
p itiin i' terrain tien nlut -à minóglise mnnine d v . rre ili ' Ce le

las-côté -uh', dtruit'pendanti le vandl:idnic révolutioiiire. La coit-

du deit dl l. B13w-y est FaItniiit p!us pine -d'éloges que dé.à-i avant gene'
reusement abandonné à 'église de Vi/crs-Boccag un iagmnque éeptder'

ci pierr. coo de d teS pursonnage de grneur tiu relie et par'aite-

UMient silpts, qui s trouvait dans une propriété par niaiquisC il y a quel-

qucs a1nnées.C~tIC. il^lNîn.c,

-L, -ynode nnnuel des prélats utlioliql"s romains d'Irmaude a commen-
cé lundi lerir, à. Duiliit. Il se coimose de Mis archeveques. Réums
pour d sliburer sur dI- qestions religiotnsea, ces prélats ont por. l !r nCit-

lion sur l'tat d'incertitud de ti inrislntion ei ce qui concerie les maru iges
mities ; tu pence qu'ils pi'oponeroni tilt au -derier nr'tc de

mri.ges irlanmu:is: lé se sot éalemient occupi de In queticui Il avoi'

si le letg- åirtniîtpor pour prov(qie dans le par'ement libhtlstun de

c rtlnin1 l erme n lil , qui soit intilians pour li r-eligi<o roni il . '.

-On reçoit de Dublin tie nouvelle donhetl'Il se ternhri Iseti

Rentir. Un o idt i u gou vernerinu t tutor lisc2 laJ i tics r'trcg c30 i -

ques dans les conités de secoturs organisés pour soulager la détresse extrême
uit pays. [l y nuir un prêtre eatholique, par chaque paroisse au mons.
Cettitcmcure va ranimer la uonfin ce et Pcpoir des popuiiations soulTrantes.
Oit a lira la certittide'glue ils oyeifs de soul:iemènterôit répartis dans un-

véritabi~esprit-dc charité.

N O u VE L L E S D I V E &S E S.

cen;/ie. -- :Meci-cdi d'rnier; vers 4 heures, le feu se déclara au fraubourg
Ste. Ante dans une maisnt Un boi appartenant à l. Franklin qui fut bien-

tôt uonuimée.- Une nitr'e naison appartena;t n t même devint aussi la proie
îles tlamme:, ain.-i que deux maisons dle M. iVhite- marchand de cuir. Ces
leux dernières r'taient .pas assurées.

. -ier au soir vers neuf heures, le feu a'consumé la maiýon et m-1mgasin sm
tués au coin dAs rue N;tre-Dam:n et Si. Vincent,Ciýde,'ant occupés par M.
H. Litnais.

Rapport de la Po!ic:--Le capt. Wily, notre chef de Police, vient de pu-
blicr son rapport at nnutel dles arretatins faites par la police de Montréal du-
railt Pallée qui vient d s'é,oul'er.. Ce doacment est adressé à l'échevin
Bourret président t Comité de p!ie. D'après ('t rapport, il parait que
durant lus derniers f mots, 4376 imhvidus ont été àrrétes por diti'rens

erriles et délit. savoir: pour ottirr 3 ; pour infantieide 2 ; flx 5 ; rapt
1 ; incendiires~1 ; arsatilts aven, tractures et blesures 3 ; pour avoir fiait pas-
sur de tParget contreit t I-1 ;- com nc ayant ohteni dss effits su de fae us
prétextes 10 ; larin 217 t rust soupçnn de larein 126 ; ivres dans les rues
1697; ivres et cauitnt du sand:e 992-; bris Je la taisc 375 ; errants dans

les rmuc 756 ; causant de Peamarras dans les rus 9J ; (partieuliremetnt des'
charretiers); désertions 9 (<omnresiqties et apprenti.)

D'Waprès le tleau en question, il 'éduke de ces 4376 nrresitanos que
344.5 indCivids ont Où renvoyés alsouts oct admtnets, et 931 ont subi leur
procès soit devant le magi,trat de police o-i devant la Cour dIr banc d3 la
reine ou les sessions de quartier ; pourstviS somnarrient et condamnés à
64 ; 'ondamnés à la mtasi d clu ourretin pour =inze joure et imoms, 12;

do.pour un mo et moins, 7' : do pnur deux mois et mains 250 ; emprison-.
nés et aelndant leur ticons 165; do atuendant Fiterrogatin, 49; do ad-
tiis à etiîton. 32 ; qdJmîis à catmion pour bante coduite 203 emprio:mes
bute du caution S5.

Le mêm rapport nous annonce Ia bonne novemlle que les arresvitions.onit
liminué dA 901 durant los derniers douze ni >s sur Panigèt pr'dente, sur-
ltit por l%" dlits: pouar larein et sur soupçon de larin 9 1, pamni lesuiels
se trumvaient 3 L nfman. Cuite heureuse cir'conance est sans doute due à'

I'ucroiseent liu nombre ds école-; dan.wla cité. Le nombre dtes armsta-
tions des rues ont ciitu de 317, e cl qm a aientié une diminution de 241
arres:ations Pour trouble ou bris de la paix, et dc 16J pour. vagabondage. -

L'tueur d1 tableau donne ensuite le nombre les. indivitdust qui <nt été
arr'tes ilcranit les mois dej ullet et décembre Firlier. et les el-assniit --- ivant

leurs o:'gine. c'est-à-dire randais. .31.5 ; Canadiens frFançais 199 ; anglais
72 ; <'ssnis 51 : Amerieiui 4. ; ltalian 1 : Britih Caadien 5 tiu pays
de Gîicx G total 69)5.

Les pcursutts devant la cour titi mnaire, un infraction aus règles et regle-
iiens île tri Coriporationi soni î'mmitllte sult : charretiers sans licence 325

cour"e, de chevnux dans les rues 71 ; larrctiers terant dans les rues sang
emploi 53 ; do nbsets dle leurs voitures et ionnmodat lus pas-ans 20 I!
uiîsances 33 d u r les trottoirs 19; ventes le dimanche 3 ; boulangers

veammdu pain qui n'avait pas le poids 1 autres offenses 56, total. 606.
.Iinr 've.

Gre mum c/assur's.-A 't cornmtenîcement de la semaine dernière, quel-
ciles jeunesels qui s'amucient à hssur aun pied de la Moimgne- euret

ticrene~e ta liartir tut t'iil dans la direciîon des habitations. Une
bal est vertu traverser un doic eehsis de ln.rnison I~e 'I. Dîrocher, si-
tuéu chti:les envirens du cëlégîMcGill.et ali se logd-r tins titi eolomblage.

Ipt Om et u1'elle il traversù était trs&-frqueté,-et il n'y avait quî'uîn
nuittt qu'ine persooIne venliitie le lmisser, -ltrsiu'elle enitdit le coup de
fnsi! s.e le bîrit.te fit la bnle qui fut trouvée danis he colomaibtagce. Les au-

turités devraient sàir sanus pitié contre ceux dont Pimrjprudence-et Pétourde-
rieu exposent ainsi la vie-les citovens.- Idem.

. -lnore un accident caut, iar une<voiture, ct inous enurons à enr'gis-.
rer, tant u'o ne v.iller'a Pas à 'excudon deM règ!ements con-cernanti les

viitires. AiujourPhui vers 2 heures un cheval pr'itlpt'alnt lains la rue
leCiM et alla se frapper contre une vditutre dans laquile se iromuvait un jeune

lonlle le cheval liit .relnves" ainsi que lu voiture; et le travail firappa la
jeune himne iu milieu du visage a- le tua sur le cou. Il l'ut porté à l

sit ci île police n io i s les soins lii furetit prodigù s, mais il n'ét it ¯pfus-
tems, il uvait cessé· Ie vivre. De parcils nceidetis qui ,c. rernuiveent si -

siOuvent der'ien. e i ous semble, atturer l'aentio des autorités.- Ce jen ti

homme se uoinamt H-cur h Black et était àré le 1 in. idem.
un /oup igré.-C's jours derniers u loîp- norme. sous poil presqu

brun, "'e..t uo'tré à "Mile-end." Ce:tc hardiesse Gui lit lui devenir funeste
(Cr es honlues munis declins.donuurent imm diatemnit apr's et c'en

vrât pi ni du tm' rnire animal, si les premiers eîussent a't a mi s ou les
ci er : is Iispoîes à livrer tuaiaille. .- . uore.

éT ectiiue n i Afn!réal ci Torono.-.Toe lest aCionus
dais cettle etepe qui avaient été réýsLrvùs plour -otéa ont pri;,rî.


